
taaillntiiic« pour prêter mam-rorle «ux Inepeo- 
kn de n »ret«, lagetiail Inn I uni wette 
a» la garte r*t i'tfaii. «na. afä«rt-(V. 

Là, un ronalilk qua lr »ardlrn Portaaaaka« 
»vast eocore. pLiiiht dasi« léVaul« geuan». M slv- 
l*t «v«e lequel il *raM et* rrapp». 

On «lui» l'arme, oui paraît avoir pénétre 
I'UH dltsine dt; renlimeti-e* daaa la« chair». 

La gardien Portensfc*ga» avait reçu une 
»eniltill« el non moins grava elasure 4 l'onu>- 
flata gauche, aioei qua pluaaaura «snip» de sty- 
itt »u brae. L un de aaa coups »veil taaooha una 

CondamiwUwn dee m&nifMtanU 
In certain nombre da maatf»it»tH» arrêtée 

aiaea da ia Cooeond« oat aomparu oet inraa 
Mat devant la dm lam» Oauabn eorrieuon- 
aaiie. 

Leon Dei anal ouvrier paraeur, qui voyant 
tea «ton appHktatfar em aanrleaaanta. «riait 
tarlt : .    I . at avail été trouvé por- 
laur da brochure» inaiittlaHa at dun revolver 
Aarft d* sauf aeaa. a été nnneanni t data 
•»aa de prise«. 
•■lia featerBer. a ana. pour rafua da. 

•k-ealer   el   pour   avoir   traité   lea   a««Ma   da 
■ brine» •, a eu wi toura de prison 

Madeleine Marie, Journalltre, Inculpée d'avoir 
flillé laa gsrdlen* da la pa» en cria«  : 
■ Tat da e... • a au un mota de priaon. A 
l'auéaaoea. elle avait nalntemi laa parolee m- 
lallMli en dlaant : ■ Lea «««ni« vanalanl 
rMltaei en da aaa irala : aa «oat 
at la» ■innaqulnel 
ae lamtnanar. 

Araaoe HooneL plootAJer, 80 IM, a voulu 
trapper un axent dus anus de polo« at l'a 
HHd-taaaianV  : un mots de prnML 

atera Laaé) Oraal. «tudlanl ruant, arrêté au 
aaaent on é frappait un ajeM : on mote da 

-_. ouvrier peintre, pour «voir traité 
dlnuttln, a été condemn« à huit 

i Laa garde» ont été obligea 

âS£ 
Quatre autre» manifestants dont Stanea. l'a- 

areeaeur de lofaaar da paix •araUcq. ont de- 
sMadé al ibafi la renvoi da leur affaire t 
aaiél 

Dans les départements 
La Joume» éa 1- «al teat [Hill, un pou 

'     l an cajaa aoaplaf. Do» meeting» 
, o* a a» da» ; statua» fart vtotaav 

; daa oonégaa bruyena eet dé- 

deéneure   pan 
ta ftapart. aoL 

Mat «a Jour da congé. 

BatfUTM violantes à Saint-Etienne 
• aaaaa violenta aa août produit« 
> »I dan» le») environ». 

■t le osée dan» un oalme reia- 
e. Mata, van t heure«,  t la 

 ag où dtvaao Qeataut» avalant 
JjtSajtf des raeaaltaa eeniléiaa, an oor- 
ttT Ogt  uantteslaats, prdcodaa  daa  dra- 
1 «aagoa »t du«   imil portant eatta ine- 

— pour 
Ville ■ reaaaat ptaaa da rtUMa da 

■ dobrejer aa benatea daa 

■aaV» peine «tTtvé» eur la paaoa, un mm 
»tat ayant frappe m oxent^najiifarri ir 
«taMaaa   laat   «■**aaM«in«  «M   Pf»   ÇmtltiÊCmH   dUTVeS 

La révolte 
marocaine 

La marche an tout 
La oolooiie Brulard, laa ■ouma a« Il 

mahill» «ont toujour» » aT-Kanltr». Ill 
•Utndent le rlTHtBUatoent pour sa naitra 
en route. 

U dernier aaMbo, 1» plut imporUat, » 
dû quitter aie« (■«mglinra pour Rasai. 

Le tombât du 20 
Dm lettrée du i» et du «0 avril ont été 

rtaata da *"ee à Tanger- La» dor«i«raa doa. 
nent o>» datai la »uTle ronHat du K. 

L« majrhaaa. ayant appris que la nombre 
des Beoi-MTlr était fortement diminué 
>-ara Aas-ei-Ma, envoya de» contiiur»nts de« 
trlsu» alliéae, Ouarein, Havana »t Saddia, 
afin d'éprouver leur fidélité. Le cotnoai 
dura juaqu'au aoir, «ans résultat, comme 
U eet d'usage dan» lea rencontre» maro- 
caines. L'artillerie de la ville eut seule- 
ment k repounar 200 cavaliers Béni M'Tir 
vena* pre» du camp. 

L'Allemagne et le Muve 
L'offloietue Pott  écrit : 
■ Il eet »lair qui data lea milieux diri- 

geant» on ne »onge nuüetaent à une iaUr- 
veation de l'AHamaama dan» ie »en» pro- 
poaé   par   le»  exaiUteur»   pangarmanlale«. 

» Ceux-«!, en effet, voudraient, avec une 
légèreté criminelle et une méconnaltaance 
oompièia de la aituation véritable, entraî- 
ner l'AllMnaani dan» «ne politique d'aven- 
urea lu Maroc »t amatier notre pays, can- 
kvirrwunt à tout tel accora» et traité», à 
wtuw ctTtats*» partw» du afaroc. Noui 
avons déjà condamné avec la plu» grind« 
eévérlté oea fajitaamagoria» de grand» en- 
flât« politique«. Noua n'en diron» dooo plu» 
rien. 

Les secours religieux 
au» troupes au Maroc 

Les catholiques ee préoccupent à bon 
droit de» «eeoun religieux k procurer aux 
aolomea franoaie an campagne au Maroc 

Le»    Franciaoaita    sont    exclusivement 
cnarflaa par le Saint-Siège du service re- 
llgieux data ce paya, ai quatre Francis- 
came françai» y »ont déjk k demeure. 

Mgr l'iiahevaque de paria i fait uni dé- 
marche aupraa du Supérieur général de 
l'Ordre pour que d'iuU-et religieux fran- 
çais leur soient adjoint» et mil k la dia- 
posttloo de nœ troupe», oomme dan» la pré- 
cèdent« oatapagne. 

K oet attaC caruin» aubaida» »ont néoe»- 
san-a ; tW^èlsraché da Pari, raoevn avec 
r»r»ii»Mi»»aintii at trtuatawttra ImmadUta- 
néht M offrande« que lea ndäle» vwjdraient 
bien lui «baoïr k cetU lntantlon. 

  daaaaaaea 
leftaîslat. fut ttappé et Usail. 
et «aa aaatanne» ont 

» de."u»inaa et a'raotrea du poalt de nuit 
•a» eat en Heu aana analdent» aerieux. 

üM protestation patronale 
les patrona bensonniara du <3iambon-Peu*Te- 

aale. ai^daatdé de termer aura uaina» non? la 

a£ -atsT-nkÄkis ra-^-a «s aana» ouvrier« 

A l'étranger 
Ut- mal »tat naasé de façon fort eaane t 

PNH< Jae» lie 70 réuauaae «ool«Ji»taa. oa a 
*»*■ »airéenlutton en faveur de la fralemlu 

uaeada et k aaaah, MOOO bomme» par- 

.S^.Se«ai^ « 

\ 

_A Hambourg, la «Initier» »ont dama. De 
taaabtatn renvoi« aeront prononoéa. A Océagaa. 
•raade mantfeateflon t ta Maison du Peuple, 
rafBuenoe y «et telle qae la polie» doit fer- 

la port» en Mea de menton. Dana aucune 
on aa «tgaalt Vlanllail 
PortnaaTli aaalfaannnn fut ealan et 
sciai, A oajerada a en phaieura autre» 
*»a*eaen ant daa aaatma. M la «ai« - 
»aeetaran» eve» trangalUTa de fort vlo- l jatltilill 

_ eaaaouia. 
kaMna, n 0*0 ouvrier»   partirent  de la 

ra eet lel, |il«a a »at la ma Aleala et 
fat del   aaanullo.   pul.  »arrêtèrent  k  la 

■ate» en Feaplé. on des daeours furent pro- 
'    quoi, 1« men»fe»i»iai ehante- 

•eealata» «nt été pKa oon- 
lallaarlI été Juaquapra- 

J en aaa» di »alia, eel!» 
i. qua lea innta pteeedeaua. 
• eeta fat» avae a lundi hn 

M, peo de  aantftattatena. at 
asaalfaatanu   A Bruxalaa, il y 
■nan trtaoirad«. aaa) «at qaot- 
—srMWM» eat deal» aa an- 

l généiels. La «Japan de» 
•ravaluaaal eecaaet lna- 
l »aHUaa avalent engagé 
k at pea entaaar k eaaee 

En Champagne 
LesptlUrdi 

TM» inrana qui Jouaient an» le bord du canal. 
en »val d'Ay, oit trouvé, enveloppé» data un 
vaux gilet d» nanelle. ft »uveHt «n «rient, 
marqués o. B. On Kppoie qui cet eouvara ont 
et« dérobé» par un pillard de la maison Otto 
•naltajer. qui. du» la crainte d'etre deejoaeé, se 
•ara eanpreaaé d» aeeoar »0« butin. • 

La aituation reate calme dans 1« vignoble : le 
lénénd Abonoeau a levé la consigne dee troupe» 

—'     Incidents dans ÏAuit 
Le» eulttveteun de Bar-aur-Aube, observant 

la Bannailoea du Comité, ont refuaé »ulour- 
dnul 4» préeeetar leurs chevaux t la Goauna- 
sion de oasaeement ; U en a été de même t Ber- 
ge rea. 

En prevision ds la manifestation de dimanche 
prochain a Bar-aar-geine, il a et» décidé d'en- 
voyer dane cette dernier» ville le »• régiment 
de dragon», en garnirai k Dion, et le «• régi- 
ment dHnmnterle. k Laugra». 

Retraites ouvrières 
et paysannes 

L'Union rationale des Syndical» iari- 
oolaa d» rOuatt réuni»»«!', k Anger«, le 
» avril, la« préaidenU ou déléguée du 
Svndioats de» sept départements de Maine- 
et-Loire, Mayenne, Sarthe, Loire-Infé- 
rieure, Vendée, Deux-Sévr»» et Vienne. 

Un rapport tria lumineux sur 1» loi du 
6 ivril 1910 fut fait par U. Conrairie, du 
Bourg-dire. 11. U comte de Nicolai, re- 
rreninmi de l'union centrale des Syndi- 
cat», an mean» temp» que président de 
l'Union dexwrietTwoille de la Sarthe, con- 
clut, oomme le rapporteur, k l'utilité d'une 
oaaaan lutoaotne «t tjrndlotla, ayant »on 
•Ma» dan» la région ; qua et le nombre dee 
aaaurae de 11 ration était ln»ufn»ant, le» 
syndique» de l'Outnt devraient s'affluer k 
li a»lie» »antrili autonome fondée k Piri» 
par l'Union daa SyndieiU des agriculteurs. 

Lee nanaadanti réuni» furent unanime» k 
oonatater le peu de populariU qui ren- 
conire dan» (et campagne« Il loi du re- 
tnttee, par auite eurtout de 11 ménanc» 
qu'inapn-ent lai caJanan d* l'IUL 

Tout aa préooniaant due leur clroon- 
■wtlllMuti ladhéalon k U caisse autonome, 

■V S nal tlit  —  t» — 

après !° haine! 
Ivna aeoonl la tête, négatif, n n'en fut 

taxa queetioa déeormais... 
Daa Ion, Marfi »'mgena k trouver as 

aaoyan d'exécuter le» pre-uriptione du doc- 
teur. 

Elle s'en était de auite ouverte k Kra- 
airaff qui, peu k peu, triomphait de l'anti- 
pathie premier» qu'il »vait laapirée k la 
aerar da Bora atralanewitek. 

Maael ivatt. anaua in, entre les nana» 
an» pari i s aa» aaanasa aiaes »n reaerve 
paar »se naaaaaiaM dee sections. 

aatxaaaaiavit. Ira fraie éUlent k peu 
ara» aali : tl a» se rit »neun scrupule 
d'opérer un nlllisli de fond» pour venir 
en aide i Israa laanownV-b. i: s'attribua, k 
»ni aaal. ranaaltliad oa'il lui offrirait ; 
«r.maars. KranaàranT vaaaH d*earrayer en 
Buiaee le texte d'une bre»>nar» ••»•« e<mei- 
éailall. i siaanialiii i do Ctnvilta, de Kirl 
aanrx ; réaaaanr. loi arrivait-on. éUit da- 
|ne# k ml verser d'avance la moitié d» l» 
aoaaa» »otrvanwi. et tree cet irgvat il rm- 
(UxamU le» deux cent» raub:e» eannrun.éa 

Voilk niataii attcnrl ivitt loué et fait 
■ i ill«», ire» awiyhnxa'. une henititior. 
■*iii»> s »rnifr» va-le«. t*>  Mnarym. »t »« 

-. •  ■,ittA*siu" Servarfia. c'est 
'wservntsnra de Pateers et 

. H avait découvert 1» 
retraite de la nxjrtUrleuea Jeune femme qui 
habitait la Oaawt dw Bot» «t qui ternit 
de »i nruakTMriUer éventuel du trône, 
BaaaaT-Tqp1   T aVOOnTQ^IsaC l». 

Depua trou aetnalnM, tes hdtet étalent 
inetailea, éaV »oa offra «rvalt été eenantee 
ivaa i »ii»nn»l»aarira »t comma un» chu»» 
très aalnrelle, dnutaat plu» qui batairaff 
avait expliqué que cette maison servirait 
ensuite dtflUeu de repue k ceux de» prison- 
nrara lloéris qui auraient la plu! sonffert de 
leur détention el qu'en attendant. Il fai- 
llit l'occuper au plu» tdt, pour ne pu at- 
tirer pin» lard la ouriottU du voisinai« 
sur le» habitante dont la mine have, l'as- 
pect faible et maladif diraient asset leur 
histoire et révéleraient le véritsW» carac- 
tère. 

Krunirolf s'était seulement réservé I« 
petit p.vlllon ob II arrivait »t d'où il re- 
partait »an» qua l'on »Ot k t'ipercevolr de 
»»prenne«... ou de »on »bsence. 

Chaque Jour, et souvent pendent a. nuit. 
Il surveiHiit étroitetnent les «bord» de la 
Malien OriM. 

La prince y »rrrvait par uni travera» ; le» 
domestique» ne »o-taleut guère, seulement 
pour se procurer les eboaaa nécessaire« k 
la vie, ils payaient largement et ne par- 
laient pi» ; rea détail», les seul» qu'il pût 
connaître par les gens du pays, lui impor- 
taient peu- 

Bien que très rapprochée de Moscou, la 
popuiition de Kervndia était composée de 
terriene, «net «u courant des perfection- 
nements de la culture, très absorbés par 
leur travail. Tiyint ?»*, comme le» ou- 
vrit-r« de la vJll». des heures déterminées 
de liberté, ils ne «" souciaient iytf de ce 
aui   touchait   direcleiiie.it  leurs   intérêt» i 

Patin i.  il a s «■ 

ils rencontreront, ont-Un affirmé, de« ré- 
sistances îarteneea Uni que la loi l'aura 
pal eut nulle» dans lé uns d'une liberté 
entière liltaés k la profession pour ren- 
caissement et l'emploi des fond». 

««anave-ona»»-. —  
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. Le) aaara ds  la  confragation   de  aarta- 
Jœeph, an Lyon,  qui  d»J»»^nt_ dapuk  18»! 

v >■?< 
dévouement k tl fillette», M »ont dispersées 

Joeeph, 
l'orphel l'orphelinat   «• 
^inte-Vanara. k 

Lyon,   qui   d_.^ 
de  NoTre-Dam  as  Luaiéet,  rue 

r». «t laal -' leur 

'• poor canar aux iajeac.lona ôn'euas 
avalant recaa. n y a envtroi an mets. Ouatrr 
d'eitr» ettat »nt fultu notre mu par M trali. 
a» 10 h. 1». •• érigeant «ur parla poer ein 
»Hutte répartie« dan» divers« de aara naaoav 
La Rtvtrande Mer» Supérieur« n» partira qu« 
rxnal avea tel  troas antre» aaaui». 

Plusieurs personnes amie» la ont »ceom- 
pagnee» k a gara, aar doaaaat »mat ni aer- 
nUr umcagnaga de »yapatka M l'eipraaéœ 
de leara re»prei» pour reap«awn qui la atatal 

U im SéniBaire Ht rtouatei 
Dans n séance du M avril, le _ 

rai du Tarn-»t Oaronn«, par 11 voix oonOv S. a 
confirm« la venu fane k M. le enanaaa Portai, 
da l'Immeuble précédemment oeeopé par le 
Orand 9émin»lr» de Monuuban. 

POUR DÉFENDRE L'MK DES ENFANTS 
L'Oman enragutr» la deataration de» Aeso- 

oatlena de péra de famlU« du santon de Saint- 
Amans (battre) et d 
Fis ma (tara*). 

I. Klo.tiltowskj se sirt pis renpl.ee 

Plnaienrs Journaux ont cité comme devant 
«neceder k M. Klobukowaki, gouverneur géné- 
ral de l'Indo-Chlne, les nom» de plueaur» dé- 
puté». ^ 

An ministère des Colonies, «n dansait for- 
ient  la  nouvelle an i «aiilsnsaent «n 

gouverneur  général   de  notre  grande   colonie 
3'Extrtmo-Orient. 

CMM quseuon al »ncore été ni examina» m 
mena emralge» par le gouvernement. 

Çà et là 
Morts d'hier 

X.« général Parle, ancien eoloful dé« »ea«i«r»- 
ir d* U légion 

d-Aomtrur. M **$, et Plard.   —   L»   eoloael 
de Peru, commoadrar dé 

Lt «Au 
«wmxatrs 
orjMMsuner. 
f orev, eoaaesiaant I» r if ie/anlrrlr. k 
Mtrttill», U au. — H. s/tom anitseea, aVee- 
UUT 4»» seretees paririm« é> I* • «grace 
africaine -, w*mbre d« VA$*MUtion des town» 
•Una saritaüntatlru. — L» iktf it botaUto» 
»7tV»ntert« raaaenkntiirr», coasmnndavtl 1« etr- 
Cted» Teveaaa   (Âllvrw). — *. L« r^smetver. 

Léftoa #Aoniurw, «X ans, à «tsjrextea 

L«« cathédrale de Mayence 
en danger 

ht jy »ranae. »»émir« du CAoptrra it 
le catAeerni» et »Tisane«, a /ait, * ht pre- 
mier* Memere keaotse. envvt u e»t »a«nt- 
»r«, des atfeearaivaaw trat isaajttVaatar rar 
réant ne ta cet A «drei« «été»««. 

De» travaux de canalitatwn récents ont 
modifié la nappt aTmai »outerraint, et le 
pied de la maçonnerie aV monument a été 
miné, effrité par U flv* et le reflux des 
tunxe, 

La aetrniction de Tédxfice, ont dit Ut 
expert«, nt à présent errtoine »i fon n'a 

La cathédrale de afayenc« a mille ont 
d"t§e. Elle renferme quantité de trésors 
artistiques de tout Ut tempt et de tous 
Ut  stylet. 

Échos de  partout 
<4 Mme«, «a» réunion contr» té projet d'inter- 

diction des courtes de Mtlrveta a été orga- 
nisée par tout le« députés du Gard tant eactp- 

louvtment  de  protestation   a Non. Vn grand 
tu détil/. 

U lot etrtorUenf ritstalanen #tm rycée de 
ternes rutit, dans raaetea courent no» our 
liâmes Zélatrtcss it ta S»toU«-gucAarUH«, ni» 
d« fiouot, é Pari», est prtmtdgutt è r • Of/V 
ciel •. 

f.c mtnulre de« Colonies tient it recevoir un 
télégramme de M. te pouverneur général it 
Madagascar amoneanl ou» I» M star» m !t- 
mUléurs sénégalaU ont quitté Tultar pour être 

Ji'apres un rdolopromm« reçu au minitttre 
des Colonies, M. Pleapon, directeur général des 
douanes et régies de l'fndo-Caow, l flatté Sat- 
gea, f« u avril, k bord d« le 
Ctetat », des Messageries 

Lee élevés et-aprtt détûnét tiennent de sor- 
tir it ficelé nationaU «•atrrictOfiiM d» 0rt> 
oao« avec u ikplamt rkagénirur ogrlcot» : 
Vu. Viiron. kfottrrl. Papnttr, J offre. BaéaOt. 
Qrtnfean, Clement, beparion, anutin, «otué. 
cardUr, Ltbatut, dé G»Ua»reVeaac»l. ateau, 
6<re>,  rtvre,  »Ivoire,  Dombret,  Cognât, Bee- 
fuenlin. Marinier. Vtnc«nl, OaïKkler, Jacrumot, 

upervieUle, Lemercter, UotUy, DelaoaUe. Mou- 
nts Dornten, Laurent-ÀtkaUn, Rsueionnet, ton- 
neau, in l.avaraun, LouVHtr. 

M. S.-Cn. Lecomtt a été éhi prerWViu at ta 
Société ist epttet pour trou tau. MM. Ernest 
Hatnaurt et Alcanter it BrUun, vice-prétidenU ; 
Mllt l.ya Berger, tecrétatro-arcnivUte. 

M. A. Perrier, garde des sceaux, mtautré dé 
le Justice, vient it fleer, par un décret, I» 
mon/ont de« erené k psiainti, k aastlr as» 
ffé dortl 1944. pour les travaux exécutée par 

tglttauon étrangère et de droit •fie« de re« 
tsi» 

Jf Chartes Dûment a vitilé les travaux en 
coure du port de Nantes. Ut forges de Trlgnac. 
Il visite aujourd'hui le» chantiers de Saint- 
Naseire, et sera de retour k Perl» den» ta solrré. 

if de Matt, préfet it I» S»Bt«, »énefenr. a 
trnitté Uontauban ce matin, te rendant k Sarliu, 
ètt il se reposera quêtante tours avant de ren- 
trer à Paris. 

le neuvième fonpré» international faorleul- 
ture l été ouvert à Madrid, sont la eréjtdénc« 
aéâf. Ges««t. mwiéir» d»« Tr»t*»*» eaane». 

UM circulairi 
■s garde dis tctaiix 

M. «atoine Pirrar, garde de» »oeaux. mi- 
nistre de la Jnetlee, vient d'air■■» «ax aro- 
oursur» généraux près les Cour» d'appel la 
eircuhnr» mtvame • 

• A aluenmr» npfnwa, moi atatnuon a été 
appelé.*iuru7ormlro»T qnattonlaura qa. 1» 
prapert des ParqueU «arsliint »ux milraa ou 

ealpés, poursuivis par vole de oitauon directe, 
devant le tribunal correctionnel. Sans doute, les 
formule, en neage einapirent de» eirculflre» 
de l> Quncellerie da It msl et Î5 Juin 1873. 
S laovlar et 3 décembre 187t. qui prescrivent 
t l'autorité Judiciaire la rédaction de nouçes 
individuelles, destinée» t »eecwpysjner du» les 
lieux de détenUon les condamnés k plue dj 
quatre mois d'emprisonnement et contenant lea 
Indications précises réclamée» par redmlntotra- 
tlon pénitentiaire, n n'en eat pas moins vrai 
que dans nombr« d'affaires où l'infraction Da- 
ran' ésrejujere «u doaalet propre de 1« crimi- 
nalité, il peut y avoir quelque chose de déso- 
bligeant t exiger de» renseignement« de nature 
confidentielle et qui n'ont «eurent lueun rap- 
port avec la fa«» motivant la pouraultee. 

• Sans avoir la prétention CTimpoaer un ques- 
tionnaire type, qu'il «eralt dallleur» u»a ma- 
lais» d'établir, en ralaon de l'extrême variété 
des pouraultee, J« vou» Invite k donner k vue 
substitut» les instructions néeeftseires pour 
que toutes les fols que l'infraction présen- 
ara un oaraotère »Implement contraventionneL 
D« parsttra pas de nature t comporter l'éta- 
blieiemeiil d'une notice individuelle deatlné* 
k suivre le condamné, ou ne rentrer» paa dans 
1» catégorie de« affaires pour lesquelles la sta- 
tistique criminelle a besoin de rea««l»Taa«nt» 
«àéataux wr ralcoouame prinoinalement, ils 
•a bornant su strict Indispensable et sabatlen- 
nsnt ds poser de» questions qui, par leur na- 
ture ou bar forme, devancent, linon complè- 
tanant abusives   au moin» Inutue». U» »eront 

Jour» k BMlne dllllenrs, s'il» ae aont trom- 
pé» »ur )• genre de l'affaire ou 11 quintmn de 
il pénalité encourue, de faire compléter ulté- 
rieurement les indications déjk recueillies. 

• Je vous pris de vouloir bien m'aceuier ré- 
etption d« la présenta circulaire, et Js désire 
que vous tentes la main k son application. 

> A. Ptiam. • 

Réunions et Conférences 
IX LIBXeUUlatX ET LA DKMOCRATIX 

niinsiiiln epraa*aldl. dan» l'eailH de salnt-rren- 
cou d'aansey, aa» n pr««id*ooe «a apr cinapa- 
troo. s «u Heu, devant »M paraoncM constituant 
l'élite da Savoie«, on« «plaedid* conferam par la 
a, r. iwiaiiii tic Dem la««, sur • le Ubérellaa et 
ls Démocratie ». L'éloquent orateur • olitan an 
•aaa ocasplet. 

A. C. 3. t.   _- 
t« Ceneré« dé Livarot tctteaavs) 

La nvanbrei de la ]. C. du canton d« Livarot M 
•oai Moaa amiti «o cooira, sous a peawasia 
d» H. 1« cbtnolne Uuneud. représentent d« star d« 

Cn« roole enerm»  a«utnT aux otna» » ik 
réunion oubnqRM. 

»n aaaajuet, e» 

On« 
Laror. a la 
«M certloulterenenl Hlûc^557*^^ "■* 

Réunions noêlistes 
Samedi dernier. Me No*li«te» de Roanne ont 

an une premiers réunion, de prierai d'abord, 
k la meta» cetéarée nar le direeteer an NMt ; 
de  travail  et  d'  ' 
reunion presto*« 

'~ 'nclie, peut Congrès noéliste a Lyon, aveo 
_ k Notre-Dame de Fourvières, et deux 

réunion». Dix Comité» étalent représentés. Le» 
présidente» de ces groupe» ont lu de* rapport» 
tree édifiant«. La Journée s'est terminée par la 
bénédiction du Saint Sacrement k Saint-Louis 
de la (lulUotikre. La bannières de Lyon, Va- 
lence, Autun, Grenoble, oot été décorée» solen- 
nellement de la médaille de Notre-Dame d» 
fourrière* 

Itérée par le db-eoteer an Neét ; 
d'édlneauoa   Sanaa,, deal aM 

le» ear at. 1-ariluçnMr*. 
Dimanclie. petit Congres noéliste à Ly< 

a Pour Je Sanctuaire a 
C'Mt l'heure déjà où IM vocation» oomi&en- 

M&t à M detwlner, où les Mplruilt au sanc- 
tuaire l'elTorMun d'orienter leur avenir : poor 
favortter et faciliter leur* heureuse, dlapoel- 
tlona, noui recommandons vivement un petit 
opiifoui« : Pour It tanetufüre, de U. l'abbe £T«L- 
MON, dont Mgr de Ugonnèe écrivant à l'auteur 
dlaait : • ... votre livre est à la foie clair, inte- 
reesaot et édifiant Je deeJre qu'il toit frande- 
ment répandu, non seulement dans toute« nos 
maisons d'éducation, mai« encore dan* toute« 
1«« paroisses où 11 contribuera trea erfroaoement 
à augmenter le nombre et la Taieur de« voce- 
Uon« cJÄrical««...  > 

Prix 0 fr. 50 ; port, 0 fr. 10. 
D« la mém« série st au mein* prix : fte- 

çherctU et prämiert cuUvrt <UM vocamioe»et 
ur U. l'abbe MOUAN. 

»,   »US   BATARD,   »AM«.   VHP 

Le baccalauréat en Sorbonne 
Ceci nt a l'nMg« de* ftrrars bachelters c«n- 

dalaU a 1« sessioQ de Juillet ItHi. 
Faculté des Lettres 

Inscriptions du 18 tu H mal 1011, ds 10 heures 
à midi, pour les candidats qui habitent Parie, 
et par correspondance pour le« candidats de 
prorlnoe, 

I««« candidats seront classes et ct»voquée k 
partir de la lettre A tirée au sort par M. 1« 
doyen. 

Btaimns à partir du 2. Juin, en commençant 
par les candidats à la deuxième partie (philo- 
sophie). 

Les examens pour la première parti« du 
baccalauréat commenceront Ter« le 7 juillet et 
auront lieu dans l'ordre suivant : i» lâtln-gr-c ; 
t* latin-langue« vivant«« ; 3* latin-science«. 

PacttHé iUê Sclesice« 
Inscrrptfons du 18 «n Si mai 1811. U n'y a pu 

d« lettre tirée «a sort pour le elssssment des 
<•andid.it«. 

nCxatiii-nti   à  partir  du  26  Juin :  sciences-lan- 
gue» vivante?, mathématiques. 

A LOURDES 
L* Journal de tl Oratte de Lourdes^ ergane 

ofaaal du «anotualra. publie, dan» son numéro 
d» anatnan» M ivru, un« leur» de M  r-ae« 
Vtotor    Vkm.    pare   dn   enré   de  Juvlgny-par- 
Annemssse fH»oa BaveU) sttribuant la gue- 
rieon de »on père. Bfé ee 11 aaa, 4 l'Iatar- 
oeesion de Bernedette Seubtreu». 

M. Vton per» eouffrait députa deux mol» 
d'une pneumonie lntéreasant las deux tien du 
poumon gauehe, eompUenee de maladie de 
eosur.  Le aéeaom avait »»nd»a«é i« naïade, 

ta M aire Uli Que o'éUlt 1» 
mort «vint dhatr* Jours - » motnt de miracle 
mnwatetoU dit rfU, dit le docteur. 

L'sncé Vionaateorna ver» Bernad«*te, ia »UB- 
pnant dobteen- de Jéee». p«rlint«ns»ainniaa 
taVarge tnmeeaMe, a gnerleoa de »on par« 
bien-skné. 

A oetu heure, le nüraola eet aeeotnpll, le 
malade eet en pleine coivalesosoo« et t la 
veille d'une guerison complété. 

L'abbé Cochet, recteur de aarpiré (Ille-et-Vl- 
Mine), 72 ans, souffrait depuis quinte »n» d'un 
lupus à la fee», rebelle k tous treltemente. 

II Ht un» neuvaine t Noire-Dam« de Lourde», 
en 1103. et, le 16 Juillet, prisnt dan» »on égllee 
4 l'heure où w oélébrtit t 1» Orotle la meeee 
vespérale de 11 dli-huiueme »pparsUon, U 
éprouva on léger mieux. Venu 4 Lourde« I» 
îï JuUlet 1»08, en pèlerin»*» aveo aon djocèe», 
U prit un bain dan» la patine. 

A »on retour dan» »a parole»», le mal avait 

O at retourné 4 Lourdes, le U avril der- 
nier ave» le pèlerinage d'hommes de Renne», et 
»est présenté tu bnreiu de» oonetatatlons, por- 
tant un eertlncat médioal, attestant qu'il fut 
guéri en 1908 d'un lupu» 4 la faee, après un 
voyage 4 Lourd«. La eu a été enregistré cette 
annéa pour la plu» grande gloire de Notre- 
Dame de Lourdes. 

Echos, religieux 
Congres eucharistique 

Un Congres eucharistique aura lieu, pour la 
première tola dan» 1» dlocéae de Neva«, au 
«aura de Tannés oonrante. n ae tiendra 4 Cor 

la prtntatnce de 

générale». _. 
aux œuvres où les damée et Jeunes filles peu- 
vent exercer leur dévouement ; enfin le di- 
manche »er» principalement pour les hommes 
•t Jeunes gens. Les enfant» des écoles ne ae- 
ront pas oubliés, 11» suront aussi leur part 
dan» I« programme da travaux du vendredi et 

d» 

de» aànra Intéreatnta de projections. 
La Contres da Caen 

La damier» Journée dn Congres dlooéeeln l été 
oon»aeree aux oruvree d'en»«ignexneot et de Jeu- 
taie». On » ouatant ave» Joie le rear 
l«llisxnsr»ilil Mare dan» le dlnceee. 

Un asBatga uxea, un» éei 
«rtaïireMpnaeur leor umjgmont. ee» »eoiee 
denassgnenientprunatsa »Pérteur pour Je» 
il«*» sont dejt I liai 111 f et foncuonne»! 
comme par le passé. , ,„   L,     _, 

Ûalement. d>« o-uvre» e«»*.soolalré« bien vf- 
vanTes »•établissent un peuiartom. patrooage», 
lautualité« scolaire«, société» d .ymuastiqu^, 
J. ''■. œuvres pour Jeunee files. Pie. 
„M. l'abbé Leroy présente eies«.■■ au Congre» 
1 ■ Aoeon populaire . de Reims, cita edmir«bl« 
école de «cMaoe «oclal», de propagande Ingt- 
ni*u*e et solide, de rénovation proreeetoonell» st 

Le »otr, M. i« ohanome Coubé. en un aaoour» 
a une haut* inspiration d» pansé* M d'ui su- 
perbe envol littéraire, recommanda, aux eatht- 
lique. du dloceee, l'union, le dévouecaent et l'es- 
prit de fol. 

^f^^à^^etY»"' 

NOS   AMI8 
itsns, i 

ta«, r av « r 

DÉFUNTS 

C 51   an». 5 Nancy. — Soeur Salnt-Remy. 

• rats un« 
ée Mauve Ré- 

du Bon-Secours de Charte««, 15 an», dont »4 de 
vie religieuse. — Le Fr. rrobert. de l'inaUtut 
de Saint-Gabriel. 54 an«, dont 34 «e vie reu- 
gleuse. — M. Joseph-Auguste Psrmentier an- 
cien lecteur de ls Croie, père de M. le curé 
d'Harville el Moiiersy (Meuse, 69 »m — 
M. l'»bbé Paul Contsud. vicaire t Sainl-MIchel- 
en-1'Herme (Vendée). Si an». — U. Eugtn* 
Vilfort, abonné de la première heure, ancien 
et très actif correspondant de la Croix, père de 
M. le curé de Folembray (Aline), ig an», k 
Cistres (Aisne). — Mme Mirie-Antoluette Bla- 
tiot, 4 MonUueon. — M. l'abbé Itaneet» Ban- 
net, 4 CalmouuVr (lUata-Sabn«). — M. Charlu- 
Louli Kode, peintre verrier, 82 an«. 4 BeauraUV 

Mme Vve Edmond de Ntnleull de la Horvilla, 
aae Mari« Labrctoigne Lavalette, 77 ana, E 
3aint-Oerm*in-en-I.aye. 

Mme Bléenet. née Thérèse Mieard. m an», » 
Salnt-Omir. — Le Fr. Nectaire d'Autun, del 
Frère» des Beoles chrétiennes. 80 ans. dont M d» 
vie relistieuae, 4 Saint-Omer. — M. l'abbé Jean- 
Pi*rr* Duvemoy, clerc minoré. 4 Prépeaend 
(Nièvre). — Mme Edouard Demaxur», fidèle 
abonnée. 4 Balna-lea-Babis (Vosges). — Mme Le- 
duc. 4 Boi»tv-le-Clillel (Bure). — Mme d'OT«*- 
val-Dubouehet, mère d» deux prêtre» du dlo- 
eèee de P«ri», tra» dévouée 4 la Benne r 
a Vogues. 

BJCOMIItrlPATIOWS 

Pluattur» retraite» et première? Cnmmui 
Une maalon. 
Une entreprise. ' «at» 

- 
On recommande aux prières ds nos lecteurs' at 
M* I« comte neu« de pruoalé, nia du cornu a 

«» a eaataaae nu d'Amure», aa Kile Hcaelslu 
us Baaumoat-leynac, nue du nurgula «t d« la atar- 
qola at, d» oourre«. eesteré al rtrlla o* aaa taie 
tab 1 

H. llcqua da MontrolUr «rec ans MsrM-Tn». 
rea» i«gn»i»iu», qui ara ctaar» «a rteum at 
D»v*sl»ux (ardechet, 1« aaadl « aal. 

"   lartou, avec M. «aan-Loel« 
1« t met, t saau-uraa« ( 

=sa 

Informations du soir 
.-■et 

LA 1AKTI DI Mar PEL« 

Poitiera, Z mal. i— De notre correspon- 
dant  pirUoulleT : 

LVIot aV «anfé dtt Mgr Pelgé, touffront 
depuis douta jours, inspire en ce moment 
de trèt vives inquiétudes à ton entourage. 
Cett à ce point qu'hier soir on a jugé pru- 
dent de lui donner Us dernière sacre- 
ments. Sous U rtcomwuméotii aux prières 
des lecteurs dt la « Croix ». 

Bin La. aUBHE 
Reim», l mal. — La nuit a été oalme dane Va 

VHznoble, »t les patrouille« qui ont oircul» n'ont 
rien signalé d'anormal 

O otatm, quatre étneutlers condamnée pour 
vol pendant les pillage» d'Ay, éarouaa 4 la prl- 
»on de Renne, ont été dirigé» eur Put». 

Uasas IXCIDEKTl sajn L'tOBE 
Bar-sur-Aube. t mal. — Cette nuit, une bande 

d» Jeun«» gin» e»t allée otaaer 1« vitr»» d'un« 
ferme où e»t cantonné on détaobament de dra- 
gons. En revenant, le« manifestants ont égale- 
ment brisé quelques réverbérée. Un forgeron 
de Provervllle, qui était en état d'Ivre»»» et 
faieait du tapage au moment du paaeage d'un« 
patrouilla, a été mla en eut d'arrestation, puia 
reltohé après un interrogatoire aoiaanalre. 

COHTRI LE» ÏETlAITH 0TJVBÄBIB 
Auxerre, 1 nal. — »er, 4 Treixny (Yeno»), une 

clnquantaUie d'ouvriers sont aBea «o cortege de- 
vant 1» mairie, oïl il» ont brûlé la *Tff l I'm 
cripllon de» nlnlM ouvrières. 

1T1AT10X 
l.ln<lpatnlser fa* tas» enta« dé t» mitist 

Ce matin, I 8 n. M, Lindpeincner, «or mono- 
plan, prenait »on vol d» !«érodrom« de Doutv. 
puis, i Mu* vltetM, Il «agnul la camp de Cha- 
lons. Lé, d'une hauteur de 1500 mètres, il 
commença un« «udaoieti»» da»«at» »n vol 
Plané, moteur arrêté. Tout 4 coup, 4 une tren- 
Uin« de mètres, l'appareil capota, et, 4 une vi- 

i,  vint »Il— tea«  effroysbl« 
étslt > 1. It 

•'éarater «ur  l» »ol.   U 

Par un naaard heureux, Lindpalotner n'avait 
»et eomplè- 

 lpal 
pas été blessé, mais le monoplan 
lement réduit en miettes 

fa nrtolfur atlénund oritrement bléts< 
Mulhouse, t mal. — Le lieutenant noaer, du 

régiment d'artillerie de campagne de Sarre- 
bourg, qui s paaié tout récemment ton etaaalil 
d'aviateur, a fait un« ebua iu-daaana de Habe- 
heim, alors qu'il volait 4 use hauteur de 80 mé- 
tra. Son tut e»t désespéré ; l'appareil «at eenv- 
plètemenl détrulL 

LA BBLUOTATIOll BO CBABtaTTAll 
M. Emile Conta», »anateur de U CtiaenH 

Inférieur*, a eoeepté la prealdeac« du m »clin«; 
qui eera tea« 4 Santé« dunanoh« proobain pout 
1* taefeltten d» la déltmlteHon de» scat du Cba- 
renUis. 

M. Combes »ara ssejsll de» autre» a»nat»ur» 
du dèlertemont. Mal Cariât, ûan*t et Ptul Rou- 
vier, fide MM. Laurame «t NlcoUe, députe» dl 
Samtes. 

LE SCANDALE EE BAtOMHE 
P«u, t mai. — Ce maus ont été Incarcéra I 

la prlnaa, venant de Bayonne, M docUur Long 
Savlgny, deux autres co-aeeuaé« et six femtaa 
qui oomnartltront le té mal prochain devant ta 
salsa Sas Bastes-Pyrénée» »ou» rinoulpetto» 
d'svortement et d» complicité. 

Dana cette affaire sont également impliquées 
una Jeune fille, qui comparaîtra comme accusé« 
libre, et un» femme, que l'on croit réfugie* «a 
ttapsgl», qui sera Jugea pur contumace. 

jrw 
;:.'.t" 
o-isr 

MTOBR BEI MITvaaAiaB ALLEMAtTB» 
Meatne. t mal. — Le gohentouern, ayant 1 

bord rempaNur »t llmpératric* d'Allemagnr 
pané le détrelt ee matin » 6 h. SO, fall STA rouie \er» la m«r TyiThenlsnne et venant 
Corfou 

CHU  MIKllTEHÏXUeE   AU   J4P0K 
Tokio. 1 nal. — On aAttaud i la démlsaion d« 

M. Téraotsi. ytisistre «W la Guerre. 0D dsetton« 
ooaune son, successeur le vfce-ministre last 
moto. .    < 

nn.PT« k ioK«-ioîfti 
Hong-Kong,   î   Mal.   —   L«s   I*röh*1 

ont bruit quatre yainans de Pawi 

Leytin (oanton de Vandî, t mai. — 0» M 
sait rteo ici d'un achat de terrain pow ai 
conatruotlon   d'un    palais    destiné   au   sejout 
d'Alpoanse XIII S U-y*ln. dont paWenl oertaiii-t 

 «•>  
LE« COMSPaaaATlÛM« SV P0BTÜ01L 

Lisbonne, 2 m:\\. — Le, personnes arrtiea« 
«ur différents point« da territoire tvocnni« boa- 
UeVss su nouveau régime on '■!♦* relaxées, aa* 
sun  éàément sérieux   nt:« vnu, «u  cour« 
de   nnetroctlon,   démon:♦■        ineArtance   de« 
prétendus agissernents muiu.,.;i.-iLes, 

CHUTE M0&TCLLE 
A Roobe^Moaiere (Loirei. Nvcols* ^rlnoa 

jeun« homme d'orifln« «^voqu«, est Wiubé ai 
i&«iluur«u«e«aent du detuüeme étaxs où 11 ha- 
WteJt que, malgré les soins du médeotn, il m 
«ardait pa« k expfraft. 

« 
la liaison Orlse, dans ion pan funèbre, 
était donc preaque aussi isolée dans un Ma» 
que le Obllet des Bols »u milieu de Ma 
verdure»... 

On savait qu'une Jeune dame y habitait 
et que ton miri était en garnison k Moaoou, 
voilà tout. 

En réalité. Kramiroff était bien plot au 
courant de l'eiistenoe dm hotee dl 11 «tal- 
ion Orite que «e» Voisin». 

Un Jour, cependant. Il apprit par eux que 
Il pop« l'y était préeeuté il qu'on lui avait 
répondu que Madame était «albolique ro- 
maine ■ 4 d»» luistancet réitérée», le »er- 
vltaur «joiiu« que al maître»»» était ma* 
lade a ne pouvait recevoir... 

Kramiroff écouta, aveo une Indifférence 
tréa bien feinte, <» propoa décialf, et t ab- 
stint d'aller k Moecou, délaluant complè- 
tement la fréquentitioa du Comité» pen- 
dant quelques Jour». 

N n'avait encore fait nulle communiea- 
tlon k Mirft Piukrema, mail il était »Or 
d'elle. 

Maintenant, le frère et U treur lui étalent 
t'-qui« ; lit m »oupoonnilent nullement lei 
projeu que Kramiroff' entretenait pour 
l'avenir ; absent« durant toute la Journée, 
il« étaient d'autant plue tranquille» au sujet 
d'Iwan hwuiow itr-h que, malgré I» retraite 
disrri'te de Michel, U le» »vait informé« 
que, lui aussi, ayant grand besoin d» re- 
pos, demeurerait presque toujours k 8er- 
vadta. 

Tous deux ignoraient que Kramiroff 
aetreignnit Arbirieff k 4e» taches au-deseui 
de •»• torée» en lui représentant comme 
un, devosrjlmisérleux u» eogssosition daa« 
nniive1!»1 n»m-i\ n(ii-e*«ltant des recherches 
savantes et 'ninuliiuiea parmi des nequet» 

dt documents qu'il ivait choisi« it apporté» 
dan» »on pavillon. 

La détlince instinctive qui »vait carac- 
térisé le prunier revoir de Michel Andreo- 
v, itch et d'Arbirieff dan» la priion de Mue- 
cou ivait disparu. 

Abeorbe dan» Il ravi dt contacrer ta vit 
k 11 cause de ls Justice et de 11 liberté, 
rwan n'ipercevait plut al lei précipVoat 
ni les obeteClM qui et creusaient devint 
lui on annulent n route. Il oubliait la 
propagande par le fait oui était la cooolu- 
sion feiroee dea théorie! de Marfa, liquillr, 
par un Inconcevable illogisme, ae dévouait 
»ans mesure au soulagement de» souf- 
frances physiques... et préparait la destruc- 
tion d'une catégorie d'être». 

Kramiroff avait pris sur Arbiriaff un* 
influence abaolue. enveloppante, en même 
temp» qu'il voyait on lui l'Ame même de 
la saute. 

Le grand-due Berge axait annoncé ion 
Intention d'èlr« lervl din» ses apparte- 
ment» privé» le »urVndemaiu même du 
Jour où Krimiroff avait appris, par hasard, 
l'état miltdlf de la recluse di la Miiion 
OriM. 

Grace k cette précaution qui masquait 
ion absence, le prince était doua arrivé 
plu» tot que de coutume, et, lu milieu de 
tant de »oucis, éprouvait une intensité de 
iotl k la pensée du bonheur qu'il apportait 

la Jeune femme, qui, depuis la criée dl 
faiblesse, »i ilirminte, semblait aller un 
peu mieux. 

Msis en entrant dam le petit salon, la 
piére la moins trille de 11 vieille miison, 
e! dans laquelle Sylvia passait toutes ses 
Journées quand »• fiiblesse ne la retenait 

pat aa lit, Serge Fedorowitcb la trouva 
étendue sur »a chaise longue, »ans connats- 
•anoe... II la crut morte, et demeura pen- 
dant quelques Instante effondré près dalle, 
en proie k une telle douleur qu'il ne put 
même paa appeler let deux femmes qui res- 
taient toujours, dans la ohembn voiaine. k 
porta* de la voix. 

Enon, ee ralliant, il M pencha vers 
Bylvla ; tout d'abord, en voulant écouter 
lu battement» du eosur, il n'entendit que 
les battements précipitai dé era îrrypri 
eoror. ^^ 

D»ns on effort de volonté. Il perçut entn 
lei symptômes de 1» vie et, se ri iliansinl. 
il appela. 

Katla et Kilnya accoururent et en voyant 
leur m»ltre*»e aen» mimimanii». écla- 
tèrent en sangilot«. 

Katia,  qui,   »ur   l'injonction  sévère  d« 
rinoe d'avoir k l'aider et k donner dea »oint 

Il comtes»« au liai de M livrer k cl 
deeeepoir inutile, allait et venait, appor- 
tant [et objet» un k un tançant vertement 
Kilnri qui eoitlinusil à se lamenter affir- 
mant que Madame n'ivalt donnée nul tign» 
plus alarmant de faibles»» depuis la der- 
nière vi»lte de Bon Excellence. 

Toute» le» tentatives pour faire revenir 
Sylvia échouaient. Hor» de lut, trop déaes- 
péré pour user désormais d» ménagement, 
le prince saisit une plume posée sur la 
table et, k 11 hAte, d'une écriture siccidée, 
traça ce» deux lignes adressée» k une célé- 
brité médicale de Moscou : 

« Cher maître, »uive«. Je voua en con- 
jure, le messager que je voui envole. 

» SEAOX. » 
Appelant Wenceelu, il lui donna briève- 

ment les indications   qu'il   jugea * néeca- 

entres, «ans s'apercevoir que l'ancien «ervi. 
leur du major stojenski semblait en ear« 
Heiter d autre«, plu» complète», qu'il 
n'oeait formuler '  v 

— Preann mon etieviL ajouta le petaee 
hrièvetnent, en le coiurédiant, sans naeake 
«öliger que ta monture pouvait être le- 
connne par quelqu'un du palais, clmoti»- 
lance qui déterminerait pour Wenceslis 
le» plus facheuaes »venture», et il retourn» 
Brat de Sjrtvla... 

Kramiroff    avait,   de    loin,   aperçu   le 
Sand-duo, ooinoie il arrivait 4 la Mawoq 

-lie, mai» bien que ce fait n'impliquât pas 
l'occasion cherchée et déjà tant attendu« 
de faire pénétrer la Jeune doetoreese dans 
l'intérieur de l'Habitation mystérieuae, 
l'organisme d" Michel Andreowitch, depuis 
s« réeluiioti. était done d'une nervös.M 
peyohique si euanga qu'il éprouvait ptr. 
foi«, sais qu il pût laa analyser nettement 
aea eouranu »verti»»eurs qui le dirigeaient 
dan» la voie k suivre, tandi» qui ea volocLi 
restait, en. quelque sorte, passive. 

Il demeura dooo au poète qu'il s étal! 
choisi, abrité per le pan k detni-ecroult 
d'un mur, dans un coin de terrain aban- 
donné. 

H savait que la petite porte, juste asset 
haute et astez large pour qu'un oheval pût 
y pas»er lorsque »on cavalier avait mil 
pied k terre, servait de paasage habituel an 
prince. ' 

:. :' '.-' 

(A rotvrr.. 
EDUONB Cam, 

(Droits dt traduction et de reproduction «a. ornés.) «""-«aeni le. 


